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STÉPHANE  LAROCHE 
slaroche@icimedias.ca

Les  Manufacturiers de la  Mauricie et du 
 Centre-du-Québec (MMCQ) demandent un 
moratoire immédiat et une modernisation 
du  Programme des travailleurs étrangers 
temporaires. Des lourdeurs administratives, 
des délais de traitement et un manque de 
prévisibilité ont des effets néfastes qui 
compromettent la capacité des entreprises 
régionales à maintenir leurs opérations et à 
répondre à la demande.

Les  MMCQ voudraient notamment que le 
gouvernement fédéral revienne à l’ancienne 
limite du nombre de travailleurs étrangers 
temporaires (TET) à bas salaire par entreprise.

«  Ils sont revenus avec la limite de 10 % 
des  TET à bas salaire. On demande de reve-
nir à 20 %, indique le premier  vice-président 
de  MMCQ,  François  Routhier. Ça nous permet 
d’éviter de perdre les travailleurs étrangers 
qu’on a déjà. On comprend très bien la situa-
tion avec l’immigration. Par contre, ce qui est 
important, c’est de garder dans nos usines ces 
 gens-là qu’on a formés, qui sont intégrés. On 
ne parle pas d’aller chercher des nouveaux, 
mais d’éviter de perdre ceux qu’on a. »

L’organisation souhaite aussi l’élimination 
de l’interdiction de recruter des  TET dans les 
régions métropolitaines où le taux de chô-
mage dépasse 6 %, le retour au permis de tra-
vail de deux ans pour les postes à bas salaire 
ainsi que le déblocage des programmes 
d’immigration économique permanente au 

 Québec. L’association interpelle directement 
la ministre fédérale de l’Immigration, des 
 Réfugiés et de la  Citoyenneté,  Lena  Metlege 
 Diab.

«  On n’est pas les seuls à le faire non plus. 
Il y a plusieurs regroupements qui repré-
sentent les manufacturiers autant ici en 
 Mauricie-Centre- du-Québec que partout au 
 Québec qui réclament la même chose que 
nous. Ça fait suite aussi à des discussions qu’on 
a avec nos membres. On se rend compte qu’il 
y a des troubles qui s’en viennent avec ça. »

Après une tournée des entreprises de la 
 Mauricie et du  Centre-du-Québec effectuée 
dans les trois derniers mois, l’association 
constate que des entreprises sont freinées 
dans leur développement.

«  Si on se rapporte à certaines entre-
prises, ce sont des dizaines de travailleurs qui 
peuvent représenter une part intégrante, par 
exemple, d’un quart de soir.  Imaginez-vous 
une entreprise qui va perdre une grande par-
tie de ses travailleurs spécialisés, entre autres, 
ça a des impacts majeurs sur la productivité 
et la capacité de continuer à fournir de ces 
 entreprises-là. Souvent, ces  travailleurs-là sont 
dans des emplois qui étaient exemptés parce 
qu’ils étaient rares. On parle de soudeurs, de 
machinistes. Par manque de  main-d’œuvre, 
nos entreprises doivent parfois refuser des 
contrats ou retarder des projets d’investisse-
ment. C’est toute la vitalité économique de la 
 Mauricie et du  Centre-du-Québec qui est en 
jeu. »

En tant que  président-directeur général de 

 CRD  Placage à  Drummondville, M. Routhier 
déplore la situation actuelle autant pour les 
entreprises que pour les travailleurs étrangers 
temporaires  eux-mêmes.

«  Ces  gens-là ont fait des sacrifices 
pour partir de chez eux et s’en venir ici. 
Personnellement, dans mon entreprise, on 
les a aidés, on a trouvé des appartements, on 
a mis des efforts pour la formation et tout. Puis 
souvent, ce sont des gens qui parlent français. 
Dans notre cas, ce sont des gens qui venaient 
de la  Tunisie. Ils sont parfaitement franco-
phones, ils sont intégrés dans la communauté. 
Ces hommes et ces femmes, pères et mères 
de famille, devenus collègues et amis, font 
aujourd’hui partie intégrante de nos équipes 
et de notre réussite collective. Les entreprises 
de notre région ont besoin de leur présence 
et surtout de solutions concrètes, pas de nou-
velles barrières à leur croissance. »

Les  MMCQ exhortent le gouvernement 
 Legault à entendre les préoccupations des 
employeurs régionaux et demande au gou-
vernement  Carney de faire de la modernisa-
tion du  Programme des travailleurs étrangers 
temporaires une priorité.

«  On interpelle les deux paliers de gou-
vernement. On essaie d’avoir le plus d’écoute 
possible, je pense que ça peut se faire des 
deux côtés. C’est important pour l’ensemble 
de la communauté manufacturière de la 
 Mauricie-Centre- du-Québec que ces  gens-là 
écoutent ce que les manufacturiers ont à dire, 
soient à l’écoute de ces  demandes-là et de 
tout ce qui peut en découler. »

« Par manque de main-d’œuvre, nos entreprises doivent parfois refuser des contrats 

ou retarder des projets d’investissement. C’est toute la vitalité économique de la 

Mauricie et du Centre-du-Québec qui est en jeu. » (Photo: courtoisie)

Un moratoire sur les restrictions entourant les travailleurs immigrants demandé

Des entreprises manufacturières
freinées dans leur développement

Le premier vice-président de 

Manufacturiers Mauricie-Centre-du-

Québec, François Routhier. (Photo: courtoisie)

Économie  
d’eau potable :  
la patrouille 
verte poursuit 
sa mission
À l’aube de la saison estivale, la patrouille 
verte de la  Ville de  Trois-Rivières se pré-
pare appliquer rigoureusement la régle-
mentation concernant l’utilisation de 
l’eau potable.

Pour la saison 2025, aucune modifi-
cation n’a été apportée à la réglementa-
tion. Il est possible de consulter la régle-
mentation complète en vigueur sur le 
site  Web de la ville.
•   Arrosage (potager, jardin, fleurs, 

 plate-bande, arbre, arbuste, haie) : 
arrosage manuel à l’aide d’un arrosoir 
ou d’un dispositif à fermeture automa-
tique : autorisé en tout temps.

•   Arrosage d’une pelouse : adresse paire 
le mercredi et samedi | adresse impaire 
le jeudi et dimanche. Les heures 
varient selon le système d’arrosage.

•  Lavage de véhicule routier, remorque 
et bateau : adresses paires le mercredi 
et samedi | adresses impaires, le jeudi 
et dimanche.

•   Remplissage de piscine :  
autorisé de 13 h à 16 h et de 20 h à 10 h 
le lendemain.

OBJECTIF : 220 LITRES  
PAR PERSONNE PAR JOUR

En 2023, la consommation résiden-
tielle d’eau potable à  Trois-Rivières a 
été estimée à 295  litres par personne 
par jour, marquant une augmentation 
significative par rapport aux 249  litres 
enregistrés en 2022. Cette hausse sou-
ligne l’importance d’intensifier les efforts 
pour atteindre la cible de 220  litres par 
personne par jour d’ici le 1er septembre 
2025, fixée par la  Stratégie québécoise 
d’économie d’eau potable.

Rater cet objectif pourrait entraîner 
une diminution des subventions gou-
vernementales allouées à la  Ville pour la 
réfection de ses infrastructures en eau. 
C’est pourquoi la patrouille verte main-
tiendra une présence active sur le terrain 
et continuera d’appliquer la réglementa-
tion avec fermeté.

Comme en 2024, la patrouille verte 
n’hésitera pas à émettre des constats 
d’infraction aux résidents qui ne respec-
teront pas les règles en vigueur concer-
nant l’utilisation de l’eau potable. Les 
amendes débutent à 100 $ et peuvent 
atteindre près de 2 000 $ en cas de 
récidive.

ACTUALITÉS
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 MARIE-EVE B. ALARIE 

mbalarie@icimedias.ca

Le candidat à la mairie  Dany  Carpentier a pré-
senté la vision qui vient poser les bases de son 
programme pour les élections de novembre. 
Au cœur de cette vision : une gouvernance 
collaborative et un objectif commun pour le 
400e anniversaire de  Trois-Rivières.

«  Je veux réfléchir à ce qu’on veut léguer 

pour le 400e anniversaire de  Trois-Rivières en 

2034  et qu’on soit une ville qui anticipe les 

changements plutôt que de les subir. Il faut 

se positionner pour le 400e. Les enjeux qu’on a 

aujourd’hui ne se règlent pas en un seul man-

dat. C’est le bon moment pour avoir de l’ambi-

tion et commencer à travailler rapidement en 

prévision de 2034 », lance M. Carpentier.

Sa vision vise à unir les différentes forces 

vives de  Trois-Rivières autour du projet com-

mun «  Voir loin, réussir ici ».

Le tout s’articule autour de quatre priori-

tés, soit de diversifier les revenus municipaux, 

entretenir les infrastructures avec des inves-

tissements planifiés et durables, renforcer le 

dialogue avec les citoyens et mesurer la per-

formance municipale à l’aide d’un tableau de 

bord accessible au public.

«  ME PRÉSENTER À LA MAIRIE, C’EST 
VRAIMENT UN PROJET DE VIE »

Face au risque de division du votre entre 

les nombreuses candidatures à la mairie déjà 

annoncées et possiblement d’autres à venir, 

 Dany  Carpentier indique qu’il n’a « aucune 

intention de [se] rallier » à un autre candidat.

«  Il faut savoir que me présenter à la mairie, 

c’est vraiment un projet de vie. Depuis que j’ai 

12 ou 14 ans, je m’implique comme bénévole. 

Je suis devenu un élu par la force des choses et 

c’est dans ce même élan que je me présente à la 

mairie. Je vais me rendre jusqu’au 2 novembre 

- je le souhaite - pimpant et avec de l’ambition. 

Maintenant, si les gens choisissent quelqu’un 

d’autre, je ne m’acharnerai pas. J’ai 43 ans. C’est 

le bon moment pour moi de prendre des choix 

de vie »,  conclut-il.

Dany Carpentier, candidat à 

la mairie de Trois-Rivières. 

(Photo Marie-Eve Alarie)

Dany  Carpentier propose de « voir loin, réussir ici »

Denis  Foucault sera candidat dans  Sainte-Marthe
 MARIE-EVE B. ALARIE 

mbalarie@icimedias.ca

Résident du secteur de  Sainte-Marthe 
depuis 37 ans,  Denis  Foucault annonce sa 
candidature au poste de conseiller munici-
pal du district de  Sainte-Marthe en prévi-
sion des élections de novembre prochain.

Celui qui travaille en communications 

possède une expérience de neuf ans comme 

conseiller politique auprès de trois dépu-

tés. C’est à la suite du décès de sa mère, il y 

a quelques mois, qu’il a pris la décision de se 

lancer en politique.

«  Je me suis alors demandé ce que je vou-

lais faire pour le dernier tiers de ma vie. La 

réponse, c’est aider les gens et la politique 

est un excellent moyen d’y arriver », raconte 

M. Foucault.

Le dossier de la crise de l’habitation le pré-

occupe grandement.

«  Se loger est une priorité. Je pense qu’on 

fait une erreur de penser seulement à des 

édifices à logements. En ce moment, on parle 

juste de l’offre des promoteurs et des loge-

ments à prix très élevé, mais je crois qu’il serait 

important d’établir un inventaire des besoins », 

affirme - t-il.

Pour répondre à la problématique du déve-

loppement dans le secteur du  Marthelinois, 

le candidat suggère que les citoyens soient 

représentés dans un comité d’acceptation 

de projets. «  Il faut être à l’écoute des gens. Il 

faut varier l’offre. J’avais écrit aux conseillers 

municipaux de ne pas aller de l’avant avec le 

changement de zonage. Ça fait un an que c’est 

acheté. Le fruit n’est pas mûr. Il y a une discus-

sion à faire. C’est pour ça que je trouve qu’un 

comité d’acceptation de projets manque pour 

ce dossier », mentionne le candidat.

M. Foucault propose également la mise en 

place d’un  Conseil de district pour échanger 

avec les citoyens du secteur.

Dans sa vision de développement pour 

le district de  Sainte-Marthe,  Denis  Foucault 

souhaite également ramener la fête d’été 

au parc  Roger-Guilbault, assurer en tout 

temps un drainage adéquat des fossés du 

rang  Saint-Malo, favoriser l’aménagement de 

logements sociaux et de  mini-maisons pour 

améliorer l’autonomie des résidents, offrir 

une protection accrue aux cyclistes sur le rang 

 Saint-Malo, la  Montée  Sainte-Marthe et les 

rues  Notre-Dame et des  Prairies, ainsi qu’amé-

liorer la communication avec les résidents du 

secteur.

Dépôt légal :  Bibliothèque  Nationale du  Québec. Toute reproduction des annonces ou informations, en tout ou en partie de façon officielle ou déguisée est interdite sans la permission écrite du directeur général. Le journal L’Hebdo 
Journal ne se tient pas responsable des erreurs typographiques pouvant survenir dans les textes publicitaires mais il s’engage à reproduire uniquement la partie du texte où se trouve l’erreur. La responsabilité du journal et/ou du 
directeur général ne dépassera en aucun cas le montant de l’annonce. Les articles publiés dans le journal L’Hebdo Journal sont sous la seule responsabilité des auteurs et la direction ne partage pas nécessairement les opinions émises.
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 MARIE-EVE B. ALARIE 

mbalarie@icimedias.ca

Les six syndicats des cégeps de la  Mauricie 

dénoncent la décision du gouvernement du 

 Québec d’imposer des compressions bud-

gétaires de 151 M$ dans le réseau collégial 

à travers la province.

Ces coupures surviennent moins d’un an 
après l’annonce de coupes majeures affectant à la 
fois le financement en immobilisation des cégeps 
et par l’imposition de gels de recrutement liés aux 
postes de la fonction publique.

Au  Cégep de  Trois-Rivières, il est question 
d’environ 2 M$ de compressions, tandis que le 
 Cégep de  Shawinigan fait face à des compres-
sions financières de 1,5 M$.

«  La classe n’est pas directement ciblée, mais 
tout ce qui se trouve en périphérie le sera selon 
toute vraisemblance, ajoute  Jean  Fournier, pré-
sident du  Syndicat des professeures et profes-
seurs du  Cégep de  Trois-Rivières. Ces compres-
sions vont nécessairement atteindre et réduire 
la portée des services aux étudiants. À partir du 

moment où on ne peut pas répondre à un besoin 
en psychologie, en sexologie, en travail social, 
pour un conseiller en orientation et que notre 
milieu de vie s’appauvrit parce que le sociocultu-
rel ne peut pas aller aussi loin qu’il le souhaiterait, 
qu’ est-ce que ça génère dans la classe ? Ça peut 
contribuer à une baisse de motivation et à une 
perte de sens. L’impact sur la classe se fera donc 
ressentir, que ce soit sur le climat, l’enseignement, 
la capacité des étudiants à intégrer les savoirs ou 
à de multiples autres égards. »

En parallèle, on s’attend à accueillir 24 000 étu-
diants de plus qu’anticipé dans le réseau collégial 
du  Québec pour les cinq prochaines années.

«  La  CAQ avait promis de faire de l’éducation 
une priorité nationale. Aujourd’hui, on assiste 
au sabotage de l’enseignement supérieur, 
lance  Simon  Fréchette-Gélinas, président du 
 Syndicat des employés de soutien du  Cégep de 
 Trois-Rivières. Ce sont des compression histo-
riques qui viennent compromettre l’enseigne-
ment collégial à travers le  Québec. Au  Cégep de 
 Trois-Rivières seulement, il y a 20 postes qui ne 
sont pas remplacés chez les professionnels de 

soutien. Ça entraîne une surcharge de travail et 
ça mènera probablement à un bris de service et 
au recours à de la  sous-traitance à des coûts plus 
importants. »

Les coupures annoncées dans les  Centres col-
légiaux de transfert de technologie (CCTT) sont 
également difficiles à avaler pour  Tarik  Jabrane, 
chercheur principal au  CCTT  Innofibre du  Cégep 
de  Trois-Rivières.

«  Près de 90 % de notre financement est payé 
par les entreprises. Je ne comprends pas pour-
quoi on nous coupe une si petite partie sym-
bolique qui venait du gouvernement. C’est une 
incertitude qui nous inquiète, qui démotive. C’est 
vrai qu’on offre de la formation, mais on contri-
bue aussi aux entreprises qui comptent sur nous 
pour former les personnes à l’interne. La forma-
tion continue en milieu de travail fonctionne ail-
leurs au  Canada et dans des pays d’Europe, dont 
l’Allemagne. »

Les représentants syndicaux pointent notam-
ment du doigt  Pascale  Déry, ministre de l’Ensei-
gnement supérieur, pour ne pas avoir défendu les 
cégeps dans ce dossier.

Jean Fournier, président du Syndicat 

des professeures et professeurs du 

Cégep de Trois-Rivières. (Photo Marie-Eve Alarie)

«  La classe n’est pas directement ciblée, mais 
tout ce qui se trouve en périphérie le sera »

Compressions dans les cégeps

CHARTWELL SHAWINIGAN  100, 9e rue de la Pointe, Shawinigan | 819 805-0710

CHARTWELL LE DUPLESSIS  20, rue Duplessis, Trois-Rivières | 819 415-0762

Joignez-vous à nous pour une journée festive dans l’ambiance accueillante de nos 

résidences et découvrez ce que signifie, pour nous, l’art de bien vivre chez Chartwell. 

Venez fêter avec notre équipe et nos résidents ! 

LE VENDREDI 6 JUIN 

10 H À 16 H 

Nous vous invitons 

/EVENEMENT |
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5 JONATHAN  COSSETTE 

jcossette@icimedias.ca

L’école  Dollard, dans le secteur  Cap-de- la- 

Madeleine, franchira une importante étape 

alors qu’elle célébrera ses 100 ans, le 31 mai 

prochain.

Le personnel de l’école, que beau-
coup d’anciens surnomment « L’Université 
 Dollard », invite tous ses anciens élèves ou des 
membres du personnel, actuels ou retraités, 
à venir renouer avec le passé le temps d’un 
 après-midi.

Le président d’honneur pour cette journée 
festive sera  Jacques  Croteau.

Dès 13h, il y aura une visite de l’école et 
la découverte de souvenirs photographiques 
illustrant des moments emblématiques de 
son histoire. Puis à 14 h 30, M. Croteau prendra 
la parole dans la cour extérieure.

Les convives seront ensuite invités à un 
moment convivial en dégustant du gâteau 
pour souligner cet événement. Des rafraî-
chissements, eau et café, seront disponibles, 

tandis que des tables seront aménagées pour 
favoriser les échanges et le partage de souve-
nirs. Veuillez noter qu’en cas de pluie, l’événe-
ment sera reporté au lendemain.

Une activité spéciale est prévue 

pour célébrer les 100 ans de 

l’école Dollard. (Photo courtoisie)

L’école  Dollard célèbre son 100e anniversaire

 MARIE-EVE B. ALARIE 

mbalarie@icimedias.ca

Dans le cadre de ses actions de sou-

tien à la communauté, la  Coopérative 

des  Ambulanciers de la  Mauricie (CAM) 

a fait le don d’un défibrillateur externe 

automatisé (DEA) au  Domaine scout 

 Saint-Louis- de-France.

Un défibrillateur externe automatisé est un 
appareil portable facile à utiliser qui permet 
d’administrer une décharge électrique afin 

de réanimer le cœur d’une personne en arrêt 
cardiaque.

«  Le  Domaine scout  Saint-Louis- de-France 
est un organisme tout indiqué pour recevoir 
ce don. L’objectif est d’assurer la sécurité des 
visiteurs et du personnel du camp scout, sou-
ligne  Yannick  Villemure, directeur général de la 
 CAM. Dans le cas d’un arrêt cardiaque, le défi-
brillateur externe automatisé est un outil qui 
peut faire la différence. »

Les chances de survie diminuent de 7 à 10 % 
par minute après un arrêt cardiorespiratoire, 

d’où l’importance de pouvoir agir rapidement 
lorsque ça se produit. Le  Domaine scout d’ail-
leurs déjà vécu un incident où cet appareil 
aurait pu faire la différence et potentiellement 
éviter un décès.

« N’importe qui peut l’utiliser, enchaîne  Jany 
 Bruneau, présidente du conseil d’administra-
tion de la  CAM. L’appareil dit exactement quoi 
faire. Plus vite on peut donner un choc élec-
trique dans un cas d’arrêt cardiaque, plus on a 
de chances de réussite à maintenir la personne 
en vie. »

Jany Bruneau, présidente du conseil d’administration 

de la CAM, Yanick Villemure, directeur général de la 

CAM, et Guillaume Roy, directeur général du Domaine 

scout de Saint-Louis-de-France. (Photo Marie-Eve Alarie)

Don d’un défibrillateur externe automatisé 

au Domaine scout Saint-Louis-de-France

AGENDA COMMUNAUTAIRE

Club de  Scrabble  Duplicate  Au 
coeur des mots
Voici votre chance d’améliorer votre 
stratégie pour améliorer vos perfor-
mances au  Scrabble  Duplicate. Le 
5e  mercredi du mois a lieu une partie 
spéciale. Celle du 29 mai sera commen-
tée, ce qui veut dire qu’on vous indi-
quera des astuces pour mieux placer 
les mots que vous trouvez, utiliser la 
conjugaison des verbes ou les mots de 
2 ou 3 lettres.  Rejoignez-nous au  Centre 
communautaire du 350  Côte  Richelieu 
pour 19h. Nous vous prêtons un jeu si 
vous n’en n’avez pas.

Association de la fibromyalgie 
 Mauricie/ Centre-du-Québec
Groupe de soutien en soirée via la 
plateforme  ZOOM le mardi 3  juin à 
19h. Gratuit pour les membres

Inscription : 819 371-1458

Association des retraités et  
retraitées du  Centre hospitalier 
régional de  Trois-Rivières
Dernière activité de la saison le 16 juin 
au restaurant L’Escale (restaurant près 
du sanctuaire). Une conférence avec 
 Sarah  Martineau, apicultrice au  Marché 
apicole. L’activité sera suivie d’un repas 
chaud. On vous y attend dès 10 h 30. Le 
repas est au coût du repas 41 $ ; deux 
choix de menu. Billet en vente auprès 
de  Ginette 819 693-9369.

The  English  Circle
Rencontres les jeudis de 10 h à 11 h 45 
au  Centre  Landry. Cercle de femmes 
parlant anglais et/ou anglophones. 
Info : 819 668-9154

Ouvroir  Sainte-Madeleine
Le comptoir de vêtements et de petits 
objets, à bas prix et en bon état, est 
ouvert les mercredis de 9 h à 16 h à 
l’église  Saint-Gabriel-Archange, sec-
teur  Cap-de- la-Madeleine. Bienvenue 
à tous !

Comptoir  Ste-Thérèse
4 et 18 juin : vente au comptoir d’occa-
sion de 13 h à 15 h au  sous-sol de l’église 
 Ste-Thérèse (7e rue). De tout pour tous 
à très bas prix !  Garde-robe complète : 
vêtements toutes saisons, chaussures, 
manteaux, lingerie. Tout pour la mai-
son : vaisselle variée ; draps. bijoux, 
livres, etc.

Conférence sur la  Rose-Croix
Conférence « Écouter notre voix inté-
rieure » par  Linda  Halley le 8  juin 
à 14 h au  Mandala  Sacré (138, rue 
 Fusey).  Contribution volontaire. Info : 
Éric 819 696-3740
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900 places en milieu 
familial créées en trois ans
STÉPHANE  LAROCHE 
slaroche@icimedias.ca

Le programme  Propulsion  Services de garde 

éducatifs, mis sur pied en 2022, a permis à 

 Trois-Rivières de se démarquer en matière de 

création de nouvelles places en milieu familial 

à un moment où le nombre de  celles-ci était en 

constante diminution. Le programme entre 

maintenant dans sa deuxième phase : la réten-

tion et la reconnaissance des responsables de 

ces milieux.

Ce sont 150 services de garde en milieu fami-
lial qui ont vu le jour en trois ans grâce à la col-
laboration des  CPE et  Bureaux coordonnateurs 
du  Cerf-volant et des  Petits collégiens et grâce à 
l’appui de la  Ville de  Trois-Rivières, des députés 
provinciaux, de  Desjardins et d’Innovation et déve-
loppement économique (IDÉ)  Trois-Rivières.

«  Au début, on se disait : 60 milieux, c’est auda-
cieux », se rappelle avec le sourire le directeur 
général du  CPE  Les  Petits collégiens et  Bureau 
coordonnateur,  Pierre-Philippe  Foucher, en sou-
lignant la performance de  Trois-Rivières ces trois 
dernières années.

« 900 places, c’est plus de 10 % de toutes les 
places au  Québec. La proportion, c’est 7700 places 
créées au  Québec, nous autres on en a 900. 
 Là-dessus, 97 % (des milieux) sont restés ouverts. »

En 2022, le programme visait à renverser une 
tendance inquiétante alors qu’on assistait à la fer-
meture de nombreux services de garde.

Pas moins de 510 parents ont pu réintégrer le 
marché du travail grâce au programme.

Maintenant que le programme a largement 

dépassé ses objectifs et même assuré la péren-
nité des services, avec un taux de rétention de 
97 %, l’aide financière ne sera pas renouvelée. En 
revanche, les partenaires investissent 25 000 $ 
pour l’animation des milieux et la valorisation des 
responsables. Par exemple, les enfants pourront 
prendre part à des fêtes extérieures comme c’est 
le cas en cette  Semaine des services de garde. 
Pour sensibiliser les  tout-petits à l’importance de 
la lecture, une activité de  vélo-bibliothèque sera 
mise en place très prochainement. En juin, les res-
ponsables des milieux familiaux verront leur travail 
reconnu dans le cadre d’un événement festif.

«  Notre travail dans les prochaines années, 
comme on le fait actuellement, c’est de reconnaître 
l’implication de ces nouveaux milieux  familiaux-là 
et l’apport que ça a pu donner aux familles, indique 
M. Foucher. Pendant que les équipes travaillent au 
quotidien, c’est l’écosystème au complet qu’on 
vient valoriser. »

La vigueur des services éducatifs en milieu 
familial à  Trois-Rivières ne se dément pas.

«  Cette année, on a une quarantaine de 
milieux qui vont franchir leurs 20 ans d’opération. 
 Là-dessus, on en a 16 qui sont dans la trentaine, 
précise M.  Foucher. On a encore une vingtaine 
de milieux qui sont toujours en progression et en 
ouverture. »

La « recette  Trois-Rivières » a interpellé d’autres 
municipalités, particulièrement depuis mai 
2024 alors que le programme  Propulsion  Services 
de garde éducatifs recevait le prix  Vitalité éco-
nomique du  Mérite  Ovation municipale lors des 
assises annuelles de l’Union des municipalités du 
 Québec.

Le maire de Trois-Rivières, Jean Lamarche, la conseillère du district de Chavigny, 

Maryse Bellemare, le directeur général du Bureau coordonnateur Le Cerf-volant, Jean-

Mathieu Joly, le le directeur général du Bureau coordonnateur Les petits collégiens, 

Pierre-Philippe Foucher et le directeur général de la Caisse de Trois-Rivières, Charles 

Massicotte-Bourbeau. (Photo: Stéphane Laroche)

Promotion
du printemps

Prix régulier : 112,95 $

97,95 $pour une voiture

   taxes+

Obtenez un rabais de 15 $
jusqu’au 18 juillet

QUÉBEC 1972

Prenez rendez-vous en ligne et économisez 3 $ de plus.

antirouillechamplain.com

Rabais applicable pour une voiture sur un traitement antirouille Original à la paraffine à prix régulier de 112,95 $. Pour une 

camionnette ajoutez 17 $. Ne peut être jumelée à une autre promotion et se termine le 18 juillet 2025. Taxes en sus.

200, rue Vachon, Trois-Rivières (QC)  G8T 1Z7      (819) 840-2855
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 MARIE-EVE B. ALARIE 

mbalarie@icimedias.ca

Les œuvres d’artistes provenant de 17 pays 
seront à l’honneur lors de la  Biennale 
internationale d’estampe contemporaine 
de  Trois-Rivières (BIECTR), du 14  juin au 
7 septembre.

En cette période où les perturbations envi-
ronnementales, sociopolitiques et humaines 
sont au cœur de préoccupations internatio-
nales, les artistes ont décrypté les moindres 
sursauts de la société.

«  Cette année, les artistes abordent plu-
sieurs préoccupations en lien avec les ques-
tions sociopolitiques, la famille, la mémoire 
aussi. On constate des thèmes récurrents, 
mais qui sont tous traités de manière dif-
férente. Il y aura aussi des œuvres très 
percutantes cette année, notamment d’un 
artiste mexicain qui aborde sans tabou une 
réalité de son pays. Je dirais même que le 
choix de cet artiste est audacieux », indique 
Élisabeth  Mathieu, directrice générale de la 
 BIECTR.

«  Dans les techniques, on verra un peu plus 

de lithographie cette année,  poursuit-elle. Il y 
aura une belle représentativité d’artistes de la 
relève. Les artistes de  Trois-Rivières sont aussi 
bien représentés pour cette  Biennale. »

La  BIECTR a confié au poète  Alexandre 
 Dostie la tâche de mettre des mots sur des 
œuvres réunies en quatre groupes sous 
les titres  L’inertie de la masse,  Faune flore 

espèces,  Ce qui peut être gagné ou perdu et 
 Clair-abscons.

Dans le cadre du circuit d’expositions et 
d’activités parallèles, la  Biennale proposera 
l’exposition  Vues du fleuve au  Musée des 
cultures du monde à  Nicolet,  De formes et 

d’ondes, un espace imprimé à la  Galerie  R3 de 
l’Université du  Québec à  Trois-Rivières,  Hassan 
 Zahreddine à la  Maison et  Atelier  Rodolphe 
 Duguay à  Nicoley, ainsi qu’ Espace-temps à la 
 Petite  Place des arts à  Saint-Mathieu- du-Parc. 
L’Espace  Pauline-Julien accueillera, pour sa 
part, le projet  Composition.

Par ailleurs, on pourra voir les œuvres de 
l’artiste française  Olivia  Paroldi sur quelques 
murs extérieurs des rues et ruelles de 
 Trois-Rivières, de même qu’à  Shawinigan pour 
la 8e édition d’Interzone.

UN PASSEPORT À 8 $
La  Biennale se déploiera dans cinq lieux, 

soit l’Ancienne gare ferroviaire, l’Atelier  Silex, 
le  Centre de diffusion  Presse  Papier, le  Centre 
d’exposition  Raymond-Lasnier et la  Galerie 
d’art du  Parc. Toutefois, en nouveauté, les 
visiteurs devront se procurer un passeport au 
coût de 8 $ pour visiter les expositions. Le pas-
seport sera valide pour tout l’été, sans limites 
de visites.

L’organisation a fait ce choix en raison de 
défis financiers. La  Biennale reçoit des sub-
ventions dont les montants n’ont pas été 
augmentés depuis plusieurs années, alors 
que tous les coûts reliés à l’organisation de 
l’événement ont connu une hausse, que l’on 
pense à l’envoi des œuvres, la participation 
des artistes, les cachets des artistes, les assu-
rances, etc.

«  On a résisté jusqu’à la dernière édition. 
Le coût pour monter un projet comme la 
 Biennale, c’est colossal !  On a mis le coût du 
passeport le plus bas possible. Si on calcule 
qu’on a cinq lieux d’exposition, on est sous 
la barre des 2 $ par lieu et les gens pourront 
revenir aussi souvent qu’ils le voudront. C’est 
un essai pour cette année », explique Élisabeth 
 Mathieu.

«  Le conseil d’administration est arrivé à 
cette décision parce qu’on est confronté à 
plusieurs défis. Ces défis en matière de finan-
cement ne sont pas que pour la  Biennale, 
mais aussi pour d’autres événements en lien 
avec les arts visuels, le théâtre et la perfor-
mance, ajoute  Valérie  Morrisette, présidente 
du conseil d’administration de l’événement. 
Ce n’est pas un choix qui a été facile. On 
préférait évidemment la gratuité, mais c’est 

extrêmement difficile d’obtenir du finance-
ment en culture. La gratuité nous tient à cœur, 
mais la réalisation de l’événement aussi. »

L’entrée sera cependant gratuite pour les 
jeunes de 18 ans et moins. L’entrée sera aussi 
gratuite pour tous le jour de l’ouverture de la 
 Biennale, le 14 juin.

Également, dans le but de rendre la visite 
accessible au plus grand nombre de per-
sonnes, il sera possible de contribuer en ache-
tant un ou plusieurs  Passeports au suivant qui 
seront remis à des organismes communau-
taires, des groupes d’entraide et à des institu-
tions d’enseignement.

ALLIER ARTS ET AFFAIRES
La  Biennale a fait appel à l’homme d’af-

faires  Gilles  Babin, copropriétaire de l’Hôtel 
 OuiGO !, pour assurer la présidence d’honneur 
de sa 14e édition.

« J’ai été surpris quand on m’a proposé 
la présidence d’honneur. Ça me touche 
beaucoup. J’ai voulu faire de mon pro-
jet d’hébergement quelque chose à mon 
image sous la forme d’un  hôtel-boutique. 
Au fil des années, on a développé plusieurs 
partenariats avec le milieu culturel, raconte 
M. Babin. Par exemple, on a travaillé sur le 
projet d’une murale d’estampe avec l’Atelier 
 Presse  Papier. Cette murale orne maintenant 
les murs du lobby de l’hôtel. Je suis à même 
de témoigner que la  Biennale internationale 
d’estampe contemporaine fait vibrer l’éco-
système touristique et économique durant 
l’été au  centre-ville. »

«  On espère que ça encouragera d’autres 
gens d’affaires aux bienfaits du contact avec 
les arts visuels », conclut  Valérie  Morrissette.

Elisabeth Mathieu, directrice de la 

Biennale internationale d’estampe 

contemporaine de Trois-Rivières. 

(Photo Marie-Eve Alarie)

La Biennale internationale d’estampe 
contemporaine met en place un passeport

Visitez notre site Web au  

www.lhebdojournal.com/mots-croises

UNE NOUVELLE 

GRILLE À 

CHAQUE JOUR

MOTS-CROISÉS
EN LIGNE

Cliquez ici
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AU RYTHME

DES JEUX

AU RYTHME

DES JEUX

DÎNER HOT-DOGS

GRATUIT DÎNER HOT-DOGS

GRATUIT 

 quantités

 limitées

Le Comité organisateur de la 59e Finale des Jeux du
Québec -Trois-Rivières 2025 souligne l'implication des
citoyens(nes) trifluviens(nes) en offrant ces activités

gratuitement. 

en soirée 

CINÉMA  PLEIN AIR  

CINÉMA  PLEIN AIR  

VIENS EN PROFITER AVEC TES

AMIS ET TA FAMILLE!

VIENS EN PROFITER AVEC TES

AMIS ET TA FAMILLE!
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JONATHAN  COSSETTE 
jcossette@icimedias.ca

Après avoir visité plusieurs établissements 

scolaires américains avec sa famille,  Vincent 

 Roy a arrêté son choix sur l’Académie 

 Cushing, dans le  Massachusetts. Le jeune 

gardien de but termine actuellement son 

secondaire 3 avec le  Vert et  Or du  Séminaire 

 Saint-Joseph, où il a brillé cette saison.

Sa passion pour les jambières et la grosse 
mitaine ne date pas d’hier. Chaque hockeyeur 
essaie le rôle de gardien de but à l’âge de 4 ans et 
lorsqu’on lui a placé l’équipement sur le dos, il n’a 
jamais voulu l’enlever.

Il a connu beaucoup de succès cette saison, 
notamment en séries éliminatoires, lui qui a 
permis au  Séminaire  Saint-Joseph de battre les 
 Commandeurs de  Lévis en finale de la  Ligue de 
hockey préparatoire scolaire (M15), permettant aux 
siens d’atteindre les championnats provinciaux.

« J’ai fait affaire avec  Sylvain  Hallé qui a comme 
rôle de nous aider dans notre parcours lorsqu’on 
vise les  États-Unis. J’ai pu envoyer des vidéos de 
moi aux écoles et j’ai eu plusieurs offres par la 
suite »,  lance-t-il d’emblée.

« J’ai choisi  Cushing  Academy parce que la 
seconde où j’y suis entré, je me suis senti à la mai-
son. Je me sentais vraiment bien  là-bas et leur 
programme de hockey est vraiment bien. C’est un 
beau campus avec les classes, les dortoirs et l’aréna 
rassemblés à un même endroit. »

Le  Victoriavillois est un petit gardien de 5 pieds 
5 pouces pour le moment, mais il n’a que 14 ans. 
Il a porté les couleurs du  Collège  Clarétain, à 
 Victoriaville, avant de se joindre à l’équipe du 
 Séminaire  Saint-Joseph, cette saison.

Dès septembre prochain, le jeune athlète 
rejoindra les rangs de  Cushing  Academy qui repré-
sente un des 20 meilleurs programmes de hockey 
dans les  Prep  Schools américains. Il évoluera sous 
les ordres de  Ryan  Bourque, fils de l’ancien défen-
seur étoile  Raymond  Bourque.

«  Depuis que je suis entré au niveau secondaire 
que ma décision était prise de prendre le chemin 
des  États-Unis. Je n’ai rien contre la  Ligue de hoc-
key junior  Maritimes-Québec (LHJMQ), mais j’ai 
toujours voulu jouer  là-bas et me développer aux 
 États-Unis », explique celui qui se décrit comme un 
gardien rapide, agile et très concentré.

«  Je pars dès cet automne pour y poursuivre 
mes études secondaires. Je vais devoir faire ma 
place. Ce n’est pas tant difficile sur le plan person-
nel parce que j’ai déjà quitté la maison cette année 
pour  Trois-Rivières. J’ai donc déjà vécu ce qu’est 
d’être éloigné de maison et ça s’est super bien 
passé. J’habitais dans les résidences de l’école », 
 conclut-il.

Vincent Roy a brillé, cette saison, au sein du Vert 

et Or du Séminaire Saint-Joseph. (Photo courtoisie)

Vincent Roy poursuivra  
sa carrière aux États-Unis

Conformément au Règlement sur les modalités de publication des avis publics  
(2022, chapitre 174) en vigueur depuis le 1er janvier 2023, la Ville de Trois-Rivières diffuse sur 
son site web à l’adresse v3r.net, dans la section « À propos de la Ville / Avis publics », ses avis 
publics. Elle vous invite à y consulter les avis suivants :
- avis d’entrée en vigueur de règlements; 
- assemblées publiques;
- demande d’approbation référendaire;
-	 résumé	d’une	modification	au	plan	d’urbanisme	de	la	Ville	de	Trois-Rivières;
-	 projet	de	modification	du	code	d’éthique	et	de	déontologie	des	élues	et	élus	municipaux	

trifluviens.
IMPORTANT : 

Veuillez noter que la computation des délais légaux débute à compter de la date de publication 
des avis sur le site web de la Ville, et non pas à compter de la date de la parution du présent avis.

Trois-Rivières, ce 28 mai 2025.
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Avis publics

Me Marie-Michèle Lemay, assistante-greffière
Ville de Trois-Rivières

1325, place de l’Hôtel-de-Ville, Case postale 368
Trois-Rivières (Québec) G9A 5H3

Téléphone : 819 374-2002 - Télécopieur : 819 372-4636
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AVIS DE DEMANDES RELATIVES À UN 

PERMIS OU À UNE LICENCE

Toute personne, société ou association au sens du Code 
civil peut, dans les 30 jours de la publication du présent 
avis, s’opposer à une demande relative au permis ci-après 
mentionné en transmettant à la Régie des alcools, des courses 
et des jeux un écrit assermenté qui fait état de ses motifs, ou 
intervenir en faveur de la demande, s’il y a eu opposition, 
dans les 45 jours de la publication du présent avis.
 
Cette opposition ou intervention doit être accompagnée 
d’une preuve attestant de son envoi au demandeur ou à 
son procureur, par courrier recommandé ou certifié ou par 
signification à la personne, et être adressée à la Régie 
des alcools, des courses et des jeux, 200, chemin 
Sainte-Foy, bureau 400, Québec (Québec) G1R 1T3.

Avis public

NOM  ET  ADRESSE 

 DU  DEMANDEUR

Restaurant L’Olympe inc
230 Rue des Forges
Trois-Rivières (Québec)
G9A 2G8

NATURE  DE  LA 

 DEMANDE

Un restaurant incluant 
la terrasse

ENDROIT 

D’EXPLOITATION 

RESTAURANT L’OLYMPE
230 Rue des Forges 
Trois-Rivières (Québec)
G9A 2G8
Dossier : 398487

Régie des alcools, des courses et des jeux

 

370 - Matériaux construction

TÔLES à couver-
ture à lambris de 
couleur/ galvani-
sés La longueur 

que vous désirez. 
819-221-5429

 

415 - Massothérapie | Soins 
thérapeutiques

ESPACEEST.ca, massage, 
spa, personnel féminin, 

du lundi au samedi. 577-A 
Notre-Dame, Repentigny. 

450-932-7990

 

424 - Astrologie

Découvrez les talents excep-
tionnels de la voyante Ana. 
Lectures précises, conseils 

éclairants, guidance 
spirituelle et révélations 

surprenantes. 3 décennies 
d’expérience. Consultations 
privées, réponses précises 
et datées au 514-613-0179

 

448 - Lavage nettoyage

NETTOYAGE tapis, fauteuil 
tissu/cuir. «Shampoing inté-
rieur véhicule, à domicile». 
819-719-1672

ANNONCES  
CLASSÉES

1 866 637-5236  
annoncesclassees@hebdos.com

Votre 
annonce 
AURAIT PU ÊTRE ICI

Et vous auriez tapé dans le mille!

AVIS
PUBLIC

SPORTS
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JONATHAN  COSSETTE 

jcossette@icimedias.ca

Le  Grand  Prix de  Trois-Rivières apporte 
quelques nouveautés pour son édition 2025, 
dont le remplacement de la journée de festivi-
tés au  centre-ville par un tailgate party.

Ce dernier a été imaginé avec une ambiance 
festive, tout en gardant le cachet original de 
nos voisins du sud.

«  On avait toujours organisé une grande 
fête au  centre-ville, mais ça fait beaucoup de 
trafic. On s’est dit que même si on ramenait 
une soirée sur notre site, les gens iraient quand 
même au  centre-ville le samedi. C’est pourquoi 
on vient rehausser notre soirée gratuite du ven-
dredi avec un tailgate party qui va mettre la 
table à la soirée de trois courses dont la course 
nocturne », a d’abord lancé le directeur du 
 GP3R,  Dominic  Fugère.

«  Avec tout ce qui s’est passé entre le  Canada 
et les  États-Unis dernièrement, il y a  peut-être 
des gens qui ne pourront pas vivre un tailgate 
sur le côté américain cet été, alors on voulait 
leur offrir d’avoir la chance de le vivre ici, chez 
nous. Il va y avoir toute une ambiance avec le 
groupe  Tailgate  Radio. »

Dans la foulée, l’organisation fait également 
une croix sur la tenue des traditionnels feux 
d’artifices au  centre-ville.

Le comité organisateur va également inviter 
ses concessions à faire preuve d’imagination, 

ce qui pourrait leur valoir une place gratuite au 
 Grand  Prix 2026.

«  On veut aussi amener nos concessions 
(alimentaires et boissons) à se démarquer en 
offrant un produit imaginé pour le  Grand  Prix 
pour que chaque concession arrive avec un 
menu signature  GP3R ou une boisson signature 
 GP3R. On va avoir un votre qui va désigner un 
vainqueur, qui pourra bénéficier de son empla-
cement gratuit l’an prochain. On veut que ce 
soit original, on veut créer des souvenirs. »

NOUVEAU COPRÉSIDENT
Le  Grand  Prix de  Trois-Rivières va égale-

ment ramener la «  Course du  Maire », qui avait 
vu le jour en 2013, mais qui a été délaissé à 
certaines éditions. C’est le pilote  Jean-François 
 Dumoulin qui a mis la main à la pâte pour invi-
ter la crème de la crème des voitures sport, qui 
seront accessibles au public.

«  Lorsque  Dominic  Fugère m’a soumis l’idée, 
j’ai tout de site embarqué. Je me suis mis à 
faire des téléphones, notamment auprès de 
 Louis-Philippe  Montour et son père. On va avoir 
des  McLaren et des  Ferrari en piste, ce qui très 
impressionnant pour le public. On va avoir des 
pilotes qui ont beaucoup de succès au  Canada 
et aux  États-Unis. Moi, ce que j’aime, c’est de 
voir les yeux s’écarquiller et l’émerveillement 
des jeunes également. C’est pour ça qu’on 
va les rendre accessibles au public et qu’on 
veut donner accès aux paddocks, pour qu’ils 

puissent les admirer », a lancé le pilote triflu-
vien qu’on verra à bord de la voiture #04 dans 
la série  NASCAR  Canada.

Le comité organisateur a également pro-
cédé à quelques remaniements dans son 
équipe, faisant en sorte que  Dany  Cloutier a été 
nommé coprésident du  Grand  Prix, aux côtés 
de  Joël  St-Pierre. « 

Je suis très fier de me joindre à l’équipe et à 
l’expérience de  Joël dont je pourrai bénéficier. 
Le  Grand  Prix est une institution, qui innove 
toujours. On l’a vu dans les dernières années 
avec l’initiative  GP3Vert. Ça fait maintenant 
partie de l’ADN du  Grand  Prix et c’est un hon-
neur pour moi de me joindre à l’équipe. »

Fugère a également confié qu’avec les 
conditions politiques des derniers mois, il était 
plus difficile d’amener une série américaine cet 
été, même si les discussions politiques vont 
mieux depuis l’élection du nouveau premier 
ministre,  a-t-il ajouté. En piste, les spectateurs 
assisteront aux derniers tours de pistes de la 
 Coupe  Nissan  Sentra  Canada, anciennement la 
 Coupe  Micra, qui tire sa révérence à la fin de 
l’été.

Pour ce qui est du prochain événement du 
 GP3R, il aura lieu le 7 juin, autour du circuit. À 
nouveau cette année, les gens sont invités à 
venir marcher pour vaincre la  Sclérose latérale 
amyotrophique (SLA).

Dany Cloutier et Joel 

St-Pierre, accompagnés de 

Dominic Fugère.  

(Photo Jonathan Cossette - Hebdo Journal)

Le Grand Prix de Trois-Rivières 

aura son tailgate party

LES CLASSES
Classe homme D
Classe homme E
Classe mixte 8 gars et 3 filles
Classe féminin intermédiaire

LES  RÉGIONS
Montréal –  Laval –  Mirabel –  Québec –  Lanaudière
Mauricie –  Sherbrooke –  Estrie –  Drummondville

HORAIRE
Vendredi : 18 h 30 à 23 h :  Terrains A et B
Samedi : 8 h à 23 h :  Terrains A, B et C
Dimanche : 8 h à 17 h :  Terrains A, B et C

HORAIRE  POUR  LES  FINALES
Dimanche : entre 15 h et 17 h
Terrains A, B et C

2929ee édition édition

  RESTO-BAR   RESTO-BAR   
SUR  PLACESUR  PLACE DU 13 AU 15 juin 2025

Tournoi des maîtresTournoi des maîtres
de balle donnéede balle donnée

Entrée libreEntrée libre

Terre des loisirs
Trois-Rivières

secteur Saint-Louis-de-France
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